
Samedi 3 septembre 2016, 20h, la nuit commence à tomber, des 
dizaines d’enfants courent sur le toit vert sur lequel guirlandes et 
ballons lumineux s’allument petit à petit. La scène qui accueillait 
les différents spectacles durant la journée est noire de monde, 
les stands de nourriture carburent à 100%, les commandes 
défilent même pour les crêpes vendues par les collaborateurs 
d’urbaplan, le bar sert bière sur bière, et partout, le mouvement, 
tout tourne, les vélos, les enfants qui courent, les adultes qui 
cherchent un siège, les danseurs de hip hop, etc. Les quelques 
agents de sécurité, perdus au milieu de la masse, tournent la 
tête constamment. Non pas inquiets, ils observent la scène 
– ou plutôt les scènes – comme ils peuvent. Même nous, les 
organisateurs, les instigateurs, nous qui d’habitude cherchons à 
maîtriser l’imprévisible jusqu’à le planifier ne devenons plus que 
des points dans un nuage de points, nous ne sommes plus à côté, 
nous sommes dedans, dans l’épaisseur, dans le mouvement qui 
nous enveloppe tous, sur le toit.

tous
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le
toit

Comment fêter le demi-siècle d’un bureau de conseils en 
aménagement du territoire, impliqué surtout en Romandie mais 
aussi à l’international ? Cette question s’est révélée être autant 
un défi intellectuel qu’organisationnel. Il fallait trouver un sens, 
un contenu, une forme, dans un souci de ne pas célébrer 50 
ans de pratique professionnelle par un retour nostalgique sur le 
passé, mais plutôt saisir l’opportunité de questionner l’avenir des 
métiers qui la composent et les nouveaux territoires à explorer. 
2016 marquait ainsi un moment de prise de recul sur l’évolution 
de notre profession et sur notre rôle dans le développement du 
territoire. La réflexion autour du sens et de la forme de l’évènement 
est devenue l’opportunité de saisir un moment de célébration 
comme prétexte d’un questionnement plus profond. Le processus 
d’élaboration de cet événement, volontairement ouvert et 
explicite, a mobilisé collaborateurs et personnalités extérieures 
pour débattre des manières dont un bureau d’urbanisme devait 
célébrer ses 50 ans. Une dynamique collective était lancée. 
Motivés par l’idée de ne pas rester entre nous et de nous ouvrir 
à la ville, une des hypothèses de travailfut d’occuper un espace 
public dans la ville, au cœur de notre territoire de prédilection. 
Il fallait donc chercher un lieu, un lieu commun, qui appartienne 
à tous, un espace démocratique que tout un chacun pouvait 
s’approprier. S’ajoutait enfin l’idée d’un lieu au potentiel enfoui, 
à révéler. Un lieu s’est révélé être particulièrement remarquable 
pour l’occasion : les vestiges d’anciens terrains de sport publics 
lausannois, jonchés sur le toit d’un dépôt de bus, coincés à 
l’orée d’une forêt où une rivière voit son cours canalisé sous 
terre, et marquant la limite de deux quartiers – Bellevaux et 
Vieux-Moulin – pouvant à eux seuls retracer l’histoire récente 
de l’aménagement lausannois.  Comment occuper l’espace et 
comment s’en occuper ? Ces questions devenaient pour nous 
une véritable mise à l’épreuve, ce que nous recherchions sans le 
savoir depuis le début.

urbaplan est né de l’ambition d’allier le savoir-faire aux tech-
niques, aux politiques et aux usagers pour faire émerger des 
projets porteurs de sens. Cette ambition est portée par une 
équipe pluridisciplinaire active en Suisse et à l’international.

up a pour ambition d’agir comme un agent réflexif au sein 
d’urbaplan afin de s’interroger globalement sur les enjeux 
urbains, la pratique et les méthodes propres au développement 
des territoires. 

up est composé d’un noyau de personnes fixe et se déploie 
spécifiquement en groupes de travail intégrant des collabora-
teurs-trices d’urbaplan et des personnalités extérieures.

www.urbaplan.ch
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Si nous voyons la ville com
m

e un potentiel infini de relations, 
alors une partie de notre m

ission d’urbanistes est très certaine-
m

ent de rendre possible leur tissage, voire m
êm

e de les tisser 
nous-m

êm
es. C

’est dans ce sens que nous nous som
m

es efforcés 
d’intégrer dans cette histoire com

m
une un ensem

ble large de 
personnes : avec des associations et collectifs, des architectes, 
une entreprise de construction privée, les autorités adm

inistra-
tives, les techniciens de la V

ille, la police, les anim
ateurs sociaux, 

des restaurateurs et com
m

erçants, et encore des organisateurs 
d’événem

ents et de festivals culturels. La gestion d’un événem
ent 

com
m

e celui-ci résum
e assez bien la m

ission quotidienne de l’ur-
baniste contem

porain. Seuls les dispositifs changent, la table de 
réunion est devenue l’espace urbain, ici le toit. Taïchi m

atinal 
sur le toit, balade ponctuée d’installations tem

poraires, atelier 
d’urbanism

e, concert-dansé dans une piscine, tournoi de jeux 
vidéos, anim

ations et spectacles, chantier collectif ouvert, etc. Le 
program

m
e im

aginé pour cette fête de la ville m
ultipliait ainsi les 

m
om

ents et les situations propices à l’échange, la discussion, le 
jeu, le débat, le partage.
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Les occasions d’utiliser l’événem
entiel pour parler d’urbanism

e 
et susciter l’intérêt pour la question territoriale se m

ultiplient. 
L’événem

ent perm
et de vulgariser un discours technique, de tou-

cher par l’ém
otion, de relativiser la com

plexité des enjeux en 
utilisant souvent le jeu, la suggestion, l’invitation, la fête. Paral-
lèlem

ent, au gré des dem
andes pour plus d’anim

ation urbaine, 
de participation dans les choix de société et de m

ise en relation 
entre experts, politiques et population, c’est aussi certainem

ent 
le m

étier qui évolue. M
ais au-delà de cette idée de l’utilisation 

de l’événem
ent au service de l’urbanism

e ou de l’am
énagem

ent 
du territoire, c’est bien une vision nouvelle de l’urbanism

e que 
nous cherchons à faire ém

erger. N
e pourrait-on voir l’urbanism

e 
d’aujourd’hui com

m
e une pratique qui chercherait à tisser des 

relations ? D
e l’urbaniste projeteur, l’urbaniste devient m

édia-
teur d’une société qui cherche à renouer du lien.

C
ette attitude révèle et porte la vision d’un urbanism

e dont le 
processus d’élaboration n’a pas de form

e prédéfinie m
ais qui 

choisit 
l’incertitude 

com
m

e 
stim

ulant. 
Par 

l’événem
ent, 

nous 
avons pu flouter les lim

ites des statuts traditionnels des personnes 
et des actions. Etait-ce au fond du travail, une célébration, un fes-
tival, une fête de quartier ? D

evions-nous parler d’interventions 
éphém

ères, de tests, de préfiguration, d’action pérenne? Fallait-il 
m

ettre en avant l’urbaniste, le décideur, l’anim
ateur, l’habitant ? 

L’im
portant ne résidait pas dans la typologie m

ais bien dans ce 
qu’allait générer l’action m

enée. A
ccepter l’absence de lim

ites - 
ce flou qui définit, ou plutôt ne définit pas, le rôle de l’urbaniste - 
c’est perm

ettre la rencontre fortuite, de se laisser surprendre par 
de nouvelles idées, penser en dehors de la boîte. C

ette approche 
par les relations vise à flouter et à se perdre volontairem

ent, fai-
sant ainsi l’éloge de l’incertitude, d’une im

provisation m
aîtrisée. 

Plus que le m
anifeste de l’urbanism

e relationnel, TO
U

S SU
R LE 

TO
IT est devenu son récit vivant, toujours en train de s’écrire.



l’urbanisme relationnel
par l’événement

à paraÎtre prochainement


